
RHUS    TOXICODENDRON
Plante : sumac vénéneux, arbuste de la famille des anacardiacées.

Extrêmement vénéneuse, elle a de grandes branches flexibles, minces,
atteignant jusqu’à plusieurs mètres de hauteur et pouvant s’attacher aux arbres voisins 

autour desquels elle grimpe par des radicules qui s’implantent dans leurs écorces.
  

Les mots clés :      AMÉLIORATION MOUVEMENT          GRANDE AGITATION   

    CHANGEMENT POSITION          ÉRUPTION VÉSICULEUSE          HUMIDITÉ    

    PSYCHISME  /  COMPORTEMENT 
Les sujets Rhus tox. sont indifférents et tristes. Agitation extrême, avec changement de position 
continuel. Délire avec crainte d´être empoisonné (Hyosciamus), ou bien impulsion au suicide. 
Appréhension considérable la nuit, le sujet ne peut rester au lit. 
Délire incohérent, tranquille, se rapportant à des efforts, des travaux pénibles ; ou bien délire loquace.
Veut aller mieux mais en méprisant le repos qui lui est imposé.

    PHYSIQUE  
Individu rhumatisant, très sensible au froid humide, au contact mouillé; enclin aux entorses, aux douleurs 
musculaires brusques; raidi et endolori par l´immobilité; urémique et oxalémique. 
 Le mouvement "décontracte" toujours le patient Rhus Tox qui, à la suite du changement de position se 
sent mieux pour un moment.

   PATHOGÉNÉSIE   
L’expérimentation montre une action élective sur
        Les tissus fibreux - articulations, tendons, gaines - aponévroses, etc. produisant douleurs et raideur.
        La peau où il provoque œdèmes, érythèmes et éruptions vésiculeuses
        Les muqueuses qu’il irrite (inflammation avec productions catarrhales)
        Le système nerveux qu’il déprime. Cette dépression se manifeste, dans les états fébriles, 
       par un syndrome adynamique, avec à la fois agitation et prostration.

     SIGNES CARACTÉRISTIQUES   

          la fièvre             De type typhoïde  

Le sujet est adynamique, agité et tremblant. Typhoïde, langue sèche et brune ; fuliginosités
(= dépôts noirâtres qui recouvrent les dents, les gencives et les lèvres) ; intestins relâchés ;
 agitation considérable. Fièvre intermittente ; accompagnée de frissons et d´une toux sèche et d´agitation. 
Urticaire pendant les phases de chaleur. Éruption vésiculeuse. Herpès péribuccal. 
Le sujet est parcouru de frissons comme si on déversait sur lui de l´eau froide, suivis de chaleur 
et d´une tendance à étirer ses membres.  Frisson à tout mouvement ou en se découvrant tant soit peu ; 
frisson commençant dans un membre (cuisse) ou entre les épaules. 
Endolorissement général provoquant une constante agitation, sueurs générales, sauf à la face ; 
triangle rouge à l´extrémité de la langue ; désir de boissons froides, de lait froid.  
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          la tête     

Impression d´avoir une planche collée sur le front. Vertiges en se levant. Tête lourde. Le cerveau semble 
détaché et comme s´il cognait contre le crâne en marchant ou en se levant. Cuir chevelu sensible ; surtout du 
côté sur lequel le sujet est allongé. Céphalée occipitale. La tête est douloureuse au toucher. Douleur dans le 
front qui se propage ensuite vers l´arrière. Éruptions suintantes sur le cuir chevelu ; démangeaison intense. 

          les yeux   

Gonflés, rouges, œdémateux ; cellulite orbitaire. Inflammations pustuleuses. 
Photophobie ; écoulement abondant de pus jaunâtre. Œdème des paupières, iritis suppurant. 
Paupières enflammées, collées, gonflées. Vieilles blessures de l´œil. Injection cornéenne circonscrite. 
Forte ulcération de la cornée. Iritis après exposition au froid et à l´humidité, d´origine rhumatismale. 
L´œil est douloureux en bougeant ou à la pression, il peut à peine bouger. 
Écoulement abondant de larmes chaudes et brûlantes à l´ouverture des paupières. 

          les oreilles     
                            Douleur dans les oreilles, avec sensation qu´un objet s´y trouve localisé. 
                                       Lobules gonflés. Écoulement de pus sanguinolent.

          Nez    
Éternuement ; coryza après avoir été mouillé. Bout du nez rouge, irrité et ulcéré. 

                                       Gonflement du nez. Saignement en se penchant. 

          Visage    

Les mâchoires craquent lors de la mastication. La mâchoire se luxe facilement. (Ignatia ; Petroleum) 
Visage gonflé, érysipèle. Les maxillaires sont sensibles au toucher. Parotidite. 
Névralgie faciale, avec refroidissement ; pire le soir. Croûtes de lait. (Calcarea ; Viola tricolor)

          Bouche     

Les dents semblent déchaussées et longues ; gencives irritées. Langue rouge et crevassée ; 
saburrale à l´exception d´un espace triangulaire rouge à la pointe de la langue ; 
celle-ci est rouge et sèche sur les bords. Commissures des lèvres ulcérées ; 
boutons de fièvre autour de la bouche et du menton. (Nat. mur.) Douleur dans l´articulation maxillaire. 

          Estomac    

Manque d´appétit pour n´importe quelle nourriture, accompagné d´une soif inextinguible. 
Goût amer (Cuprum). Nausée, vertiges et abdomen ballonné après avoir mangé. Envie de lait froid. 
Soif très importante avec bouche et gorge sèches. Pression comme une pierre. (Bry. ; Ars.) 
Somnolence après avoir mangé.

          Abdomen    

Douleurs violentes soulagées en s´allongeant sur l´abdomen. Gonflement des ganglions inguinaux. 
Douleur dans la région du côlon ascendant. Colique obligeant le sujet à marcher voûté. 
Distension excessive après avoir mangé. Gargouillement de flatulences dès le lever, 
qui disparaissent lorsque le patient est en mouvement continu.  

          Rectum     

Diarrhée sanguinolente, visqueuse et contenant des mucosités rougeâtres. Dysenterie avec douleurs 
de déchirement irradiant vers les cuisses. Selles d´odeur cadavérique. Selles mousseuses et indolores. 
Le remède interrompra souvent un début de suppuration près du rectum. Dysenterie. 
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          appareil urinaire    

Urines sombres, troubles, fortement colorées, peu abondantes avec des sédiments blanchâtres. 
Dysurie avec perte de sang.              Cystite aiguë; paralysie vésicale; néphrite aiguë

          appareil génital masculin    

Gonflement des glandes et du prépuce - érysipèle rouge sombre ; scrotum épais, gonflé et œdémateux. 
Démangeaison intense. 

          appareil génital féminin    

Gonflement avec démangeaison intense de la vulve. Éruptions électivement localisées aux régions 
génitales.  Articulations pelviennes raides au début du mouvement. Règles en avance, abondantes, 
prolongées et âcres. Lochies claires, qui se prolongent et deviennent désagréables quand elles diminuent 
(Puls. ; Secale), avec élancements remontant dans le vagin. (Sep.) Avortement (après effort). Métrite aiguë.
 

          appareil respiratoire    

Chatouillement derrière la partie supérieure du sternum. Toux sèche agaçante, de minuit jusqu´au matin, 
lors d´un refroidissement, ou en sortant les mains du lit. Hémoptysie suite d´efforts trop importants ; 
sang rouge vif. Grippe avec endolorissement de tous les os. (Eupatorium perf.) 
Enrouement dû à un usage intensif de la voix. (Arn.) 
Oppression de la poitrine, le sujet ne peut reprendre sa respiration en raison de douleurs piquantes. 
Toux bronchique chez les personnes âgées, aggravée au réveil et avec expectoration de particules de mucus.   

          Cœur    

Hypertrophie cardiaque par suite d´efforts trop importants. Pouls rapide, faible ; irrégulier, intermittent 
avec un engourdissement du bras gauche. Tremblement et palpitations en position assise immobile. 
 

          Dos    

Douleur entre les épaules lors de la déglutition. Douleur et raideur dans le creux des reins ; amélioration 
par le mouvement ou en étant allongé sur quelque chose de dur ; aggravation en position assise. 
Raideur de la nuque. 

          Extrémités    

Brûlantes et gonflement douloureux des articulations. Déchirement dans les tendons, les ligaments
 et les aponévroses. Douleurs rhumatismales couvrant une surface importante de la nuque, des reins 
et des extrémités ; amélioration par le mouvement (Agaric). Membres raides et paralysés. 
Le sujet ne supporte pas le froid qui provoque des douleurs cutanées. Douleur le long du nerf cubital. 
Déchirement dans le bas des cuisses. Lumbago amélioré par une forte pression. Sciatique aggravée par le 
temps froid, humide et la nuit. Engourdissement et fourmillement après surmenage et en étant découvert. 
Paralysie ; tremblement après un effort. Sensibilité de l´articulation du genou. Perte de la force 
dans l´avant-bras et les doigts. Fourmillement dans le bout des doigts. Picotement dans les pieds. 

          Peau   

Rouge et enflée ; démangeaison intense. Éruptions vésiculeuses aiguës et chroniques ; herpès ; eczéma ; 
pemphigus ; zona ; érysipèle ; acné rosacée ; urticaire ; érythème noueux. Ganglions gonflés. Cellulite. 
Éruptions eczémateuses brûlantes avec tendance à la formation de croûtes, ecthyma ; engelures ; anthrax. 

          Sommeil   
Le sujet rêve d´efforts importants, de travaux musculaires. 

Il a un sommeil lourd, comme s´il était engourdi. Il est insomniaque avant minuit. 
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   MODALITÉS   

Aggravation 
 Par le froid humide, le contact mouillé, la pluie ; le refroidissement au moment où l´on a chaud, 
où l´on sue ; par les boissons froides ; par le contact de l´air froid, en se découvrant ; par temps couvert et 
nuageux. Par l´immobilité ; au début du mouvement ; par le surmenage musculaire. La nuit, après minuit. 

Amélioration 
Par la chaleur, les bains chauds, les enveloppements chauds, les boissons chaudes; en se réchauffant par le 
mouvement; par le changement de position, par le mouvement continué, en étirant les membres; par la 
friction, le massage; par la sueur. 

Causalités / Suites de 

Avoir été mouillé ; avoir bu de l´eau froide ; refroidissement pendant la sueur ; excès musculaires. 

Sensations 
De courbature, de meurtrissure, de luxation, de raideur, d´engourdissement ; 
de raclement des os avec arrachement des chairs ; sensibilité douloureuse des reliefs osseux ; 
sensation d´eau froide versée sur le corps. 

Désirs et aversions
Soif de boissons froides qui provoquent le frisson et la toux. Désir d´huîtres, de bière, de lait froid 
(surtout dans les états aigus), de sucreries. Dégoût de la viande et des spiritueux. 

Latéralité    Le côté gauche est plus souvent affecté. 

Concomitance          Sueurs se produisant au moment des douleurs et les soulageant. 

   PRINCIPALES INDICATIONS CLINIQUES   

Les troubles rhumatologiques
 

Syndrome inflammatoire rhumatismal : tissus musculaire, fibreux, aponévrotique ; excès musculaires ; 
paralysie rhumatismale. Rhumatismes, entorses.
Raideurs articulaires douloureuses. Fatigue musculaire après effort.

Les troubles cutanés
 

Éruptions vésiculeuses, inflammatoires sur fond d´œdème cellulitique ; herpès, eczéma, érysipèle, zona.
Prurit peu soulagé par le grattage, aggravé par l’eau froide, amélioré par l’eau très chaude.

États infectieux de type typhique
 

Malade fébrile, agité, somnolent, endolori, qui change constamment de position. Herpès pendant la fièvre. 
Toux en se découvrant (même simplement les mains). Langue sèche, triangle rouge à la pointe. 
Soif de lait froid, goût amer. Diarrhée brunâtre et sanguinolente.
Ne veut pas rester dans son lit
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   COMPARAISONS   

Dans les troubles rhumatologiques
 

Le remède d’arthrose sans doute le plus prescrit
Bryonia a les modalités inverses (aggravé par le mouvement, amélioré par le froid)
Natrum sulfuricum : douleurs avant qu’il pleuve (sujet « baromètre »)
Rhododendron : rhumatismes par temps orageux

Dans les troubles cutanés
 

Arsenicum album : également amélioré par l’eau très chaude
Anacardium orientale : vésiculo pustules
Anagallis : vésicules à la paume des mains
Ranunculus bulbosus : zona thoracique
Croton tiglium : fond érythémateux, prurit féroce, localisation préférentielle au scrotum
Cantharis : vésiculo bulles = phlyctènes

   PRESCRIPTION     
Dans les troubles rhumatologiques, une dose en 200 K ou en 7 / 9 CH
Dans les problèmes cutanés (varicelle), on peut prescrire des granules en 9 CH à répéter 
et espacer en fonction des démangeaisons
Dans les syndromes infectieux une dose en 15 voire en 30 CH si cela ne suffit pas

                   Dr Françoise SAINT-DIDIER

************************************************************************************

RHUS TOXICODENDRON                       Petit  RÉSUMÉ

Agitation physique et interne.
Ne parvient à trouver le repos dans aucune position.
Tous les signes , physiques et mentaux sont aggravés la nuit.
Aggravé < par le froid et l’humidité ,< en se mouillant.
Amélioré > par le MOUVEMENT prolongé.

************************************************************************************

       Rhus Toxicodendron              Index_decachords          homeoint.or  g  

1. Rhus toxicodendron : S’adapte bien à la diathèse rhumatismale.

2. Rhus toxicodendron : Grande tristesse et appréhension avec tendance à pleurer ;
< la nuit, < dans la maison, > à l’extérieur.

3. Rhus toxicodendron : Rhumatisme chronique et sub aigu, ainsi qu’affections rhumatismales, 
avec les modalités caractéristiques ; douleurs comme si les os étaient grattés avec un couteau ; 
faiblesse paralytique avec engourdissement et lourdeur surtout au niveau des membres 
inférieurs.
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4. Rhus toxicodendron : Les douleurs sont aggravées par le repos, < au commencement
du mouvement, > par le mouvement continu ; le changement de position > temporairement ;
les douleurs reviennent si le mouvement continu engendre de la fatigue. 

5. Rhus toxicodendron : Entorses tendineuses ou musculaires, raideur ou endolorissement 
en voulant trop en faire, ou en soulevant des poids ; < par la contraction.

6. Rhus toxicodendron : Fièvres adynamiques, avec délire doux et hébétude,
avec une agitation régulière et persistante (secondaires à des causes physiques) ; 
langue rouge, sèche, fissurée, saburrale, triangle rouge au bout de la langue ; fuliginosités ; 
selles diarrhéiques, marrons, jaunâtres, offensives, ou sanglantes, écumeuses, 
quelquefois involontaires durant le sommeil, avec un épuisement extrême.

7. Rhus toxicodendron : Toutes les excrétions et les sécrétions sont acides et fétides.

8. Rhus toxicodendron : Les troubles ont une latéralité droite prédominante.

9. Rhus toxicodendron : Maladies cutanées aiguës ; éruptions eczémateuses,
surface cutanée à vif, excoriée ; croûtes épaisses, d’odeur forte et suintantes ; 
beaucoup de brûlures et de démangeaisons ; le frottement augmente l’éruption. 
Érysipèle vésiculeux, phlegmoneux ; les parties atteintes sont rouges foncées ; 
surtout au niveau des organes génitaux, de la face et du cuir chevelu.

10. Rhus toxicodendron : Modalités ; < par le froid, surtout par le temps froid, humide,
les vents froids ; < avant l’orage ; < après minuit ; < durant et  après le repos.

Note : Rhus toxicodendron est incompatible avec Apis.
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